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ières avoisi
pour le parc de Banff étaient ur
gentes.

Le bill est finalement lu pour la 
deuxième fois.

La chambre se forme de nouveau 
en comité pour considérer le bill 
considérant la représentation du 
Nord O îestjaii Sénat. Apr ès une 
longue discussion, le comité rap
porte progrès.

A 11.45 heures p. m. la séance est 
levée.

sero: ’ de porter dans l’âme les gé 
néreux sentiments du dévouement, 
du patriotisme, de la pitié, et autres 
grandes vertus, et tout cela à Loin 
bre des p'is glorieux du drap a i de 
la chai ité.

L’honorable John Carling avait 
invité un b mi nombre d'amis à un 
dîner au restaurant des Communes, 
hier.

Suce©q etoiiu ml

C’est le devoir de tous ceux qui 
ont employé le Sirop Allemand de 
Bosvhee de faire connaître à leurs 
amis ses qualités étonnantes dans 
la guérison de la consomption, des 
froiis sévères, du croup, de l'as
thme, de la pheumonie et en fait de 
toutes les maladiesede la gorge et 
des poumons. Personne ne peut 
l'employer sans en éprouver un 
soulagement immédiat. Trois doses 
guériront tous les cas vt nous consi 
dorons le devoir de tous les phar
maciens de le recommander au 
pauvre consomptif mourant. Qu’ils 
essti nt au moins une bouteille,car 
80,000 bouteilles ont été vendues 
l’an dernier et pas un traitement 
qui n’ait pas réussi. Une médecine 
comme le Sirop Allemand ne peut 
être trop connue. Demandez-le à 
votre pharmacien. Bouteille d’é
chantillon à l’essai, vendues à 10 
cents. Grandeur régulière 75. Ven
dus par tous les pharmaciens et 
marchands des Etats-Unis et du 
Canada.
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HULL M. Watson a demandé en Cham

bre la liste des terres vendues par 
la compagnie du Pacifique jusqu’à 
ce jour.e

UOttawa- 4 Mai 1887

PARLEMP FEDERAI Le bazar vu faveur des orphelins de 
l’Asile .Haiul-Jwsejdi, au'orisô par la bien
veillante permission de Mgr l'Arclievd.pie 
d’Ottawa, s'ouvrira MAKIII, le 10 mat 
courant, au No. MO. rue Sus-ex, porte voi
sine tie M O. Dattier, pharmacien, et l s 
Daines dont les noms suivent ont eu t'obli
geante charlld de se dévouer à cette ouvre 
recommandable, en se char 
der aux tables du bazar.

tersonnes ont 
s Chaudières 

dim niche et 
?s chutes est 
roi unie d’eau 
tnt très haute 
;ac’£ vaut la

L’ASSOCIATION CONSERVATRI
CE DE MONTREAL CHAMBRE DES COMMUNES

- I Aujourd'hui, M. Laurier propose; 
ra au Parlement d’abroger la loi 
des franchises électorales et de re
venir à l'ancien système.

Ottawa, 3 mai.Un grand nombre de citoyens de 
Montréal et yne centaine de délé 
gués venus de tous les comtés 
du districts assistaient lundi à l’as- 
senblée tenue dans les salles de 
l’association conservatrice, au châ
teau Ramesay.

L’honorable sénateur Lacoste 
présidait, ayant à sa droite l’hono
rable Secrétaire d'Etat. MM. Emard 
et La «aile agissaient comme secré
taires.

Le procès verbal de la dernière 
séance ayant été adopté après dis
cussion, l’honorable J. A. Chapleau, 
en son nom et en celui de ses collè
gues, remeicia l’Association de la 
belle démonstration faite en leur 
honneur, le 11 avril dernier; lors 
du banjuet donné au Windsor.

L exposa ensuite assez longue
ment le but de l’Association et rap
pela à grands traits les services 
qu’elle a déjà tendus et qu’elle est 
appelée à rendre non seulement au 
parti conservateur, mais au pays en 
général.

On procéda ensuite à l’élection 
d'un bureau de direction et des 
officiers honoraires qui toutes fu
rent faites à l’unanimité.

En voici le résultat :
Président honoraire, l’honorable 

M.. A. Lacoste, sénateur ; vice-pré
sidents honoraires, MM. George A. 
Dtummond, EJ Murphy, J. B. Rol
land.

Directeurs, MM, François Benoit, 
l’honorable 1, A. Senécal, sénateur, 
J. M. 1 .oranger, Louis Allard, Fa
bien Vanasse, directeur du Monde, 
Joseph Tassé, directeur de la Mi
nerve, C. T. Viau, Abraham Rastoul,

. Damien Rolland.
Comité de conférence et de cor- 

respondonce, MM. J. M, Loranger, 
C. R., Richard White, de la Gazelle, 
C. J Doherty, avocat.

Ce choix est très heureux ; il 
offre toutes les garanties, saura 
rallier le concours de toutes les 
nuances du grand parti conserva
teur et donne une représentation 
équitable aux trois principaux élé
ments de la population dans le 
di.tnct.

Après l’ass mblée, lé nouveau 
bureau tint une première séance, 
où les officiers suivants furent élus :

Président actif, M. François Be
noit ; vice-présidents, MM. Louis 
Allard, Damien Rolland.

Trésoriers conjoints, MM. J. M. 
Loranger, C. R., et J. B. Rolland.

Le bureau doit tenir une nouvelle 
r.union samedi prochain.

LE CANOT, LATENTE ET LE FUSILLa séance est ouverte à 3 heures.
Les* bills suivants sont déposés 

et lus pour la première fois :
Bill pour incorporer la société de 

garantie et de pension du Domi
nion—M. Sutherland.

Bill pour incorporer la compa
gnie de chemin de fer de la haute 
Colombie—M. Mara.

Bill pour amender l’acte concer 
naut la représentation de certains 
comtés dans la Colombie Anglaise— 
M Baker..

M. Shakespeare attire l’attention 
de la Chambre sur une nouvelle 
publiée par le Citizen disant qu’il 
avait’êté question dans les cercles 
ministériels de prendre une vacance 
d’une semaine, à dater du 18 mai, 
va que le jour suivant était fête 
légale et le surlendemain l’an ni ver 
saire de la fête de la reine.

Sir John Macdonald dit que la 
question n’a pas été considérée par 
le cabinet-

Le bill pour amender l’acte con
cernant les fonctionnaires publics 
est lu pour la deuxième fois.

La chambre se forme en comité 
pou r considérer le bill pour amen
der l’acte concernant les chemins 
de fer du gouvernement.

M. Pope explique que l’objet de 
ce bili«st de faciliter le passage des 
trains rapides sur les chemins de 
fer qui se .croisent avec d’autres, li
gnes et de oieux définir ce qu’on 
entend par -barrières.

Le hill est tu pour la deuxième

ut do prvsi- 
>s coropt Mil 

sur la généreuse assistance du public qui, 
jusqu’ici, a toujours été por 
cette institution, dans Uquoll 
en ci moment environ 150 pixfaats qui 
réclament chaque jour la nou.nture et les 
soins assidus des très dévouée» Religieuses 
qui dirigent l’Orphelinat.
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Après un hiver long et rigoureux, 
il fait bon de voir disparaître re
baisse coticlie de neige qui couvrait 
e sol. En vérité, le soleil, ce régu
lateur des saisons, aurait dû nous 
amener le printemps plus tôt !

Ne murmurons pas cependant. 
Puisqu'elle est enfin arrivée cette 
heure délicieuse, jouissons en ; c’est 
la saison par excellence et elle aura 
passé trop vite.

Pendant ces derniers mois, les 
amateurs de la raquette, les clubs 
de glissoire s’en sont donné à cœur 
joie. Ils avaient raison de s’amuser, 
car rarement un hiver aussi propice 
que celui de 1880-87 leur sera 
fourni pour ces amusements.

Varié!s assaisonne les mets, c’est 
pourquoi nous souhaitons ardem
ment la venue de cette époque de 
l’année qui doit transformer nos di
vertissements.

Je viens vous entretenir d’un su jet 
qui m’a procuré, ainsi qu’à un bon 
nombre de vos lecteurs, des jours, 
des semaines, môme des mois de 
plaisir et de repos : le canot, la tente 
et le fusil.

Certaines personnes croiront peut 
être que j’ai eu tort de dire “ repos.” 
Je ne pense pas comme eux et j’es 
père les convaincre dans le cours de 
ma chronique.

11 faut nécessairement avoir cain

né A soutenirPour la première fuis depuis le 
commencement de la session, à la 
séance d'hier, la tribune de l’orateur 
était complètement vide et bien peu 
de spec’ateurs assistaient dans les 
autres galeries.

o an Liouvtmllire de nom- 
durant l’été 

lin d’Aylmer,

Organisée par Mesdames K. H inlay, pré
sidente; I". Ctsault-, B < :. Liver Jung; A 
‘iravoile, A. filais, A. Koi-y, R. itte, A. 
Gharlebois, T. Bi'dard, I*. Trudo et Phi 
lias Roulay.

icture que M. 
construire en 
dure actuelle 
ira un grand 
ra ; l’ouvrage 
le ment pas à

Le Mo ide dit :
L’honorable M. Moxvat vient de 

nommer son fils shérif à Toronto. 
Si M. Mowat, fils, est bien qualifié 
pour cdte pssUion, la plus impor
tante du gouvernement provincial, 
nous n’y voyons aucune objection. 
Mais quels cris de paons La Patrie, 
L'Etendard, L'Electeur e* lets autres 
journaux libéraux auraient poussés 
si Sir John avait dont 
mage à soi* Li ! 1 !

Table Nie.-Anno
Organisé*1! par Mesdames V. Lalande, 

nrésidente, P. A. lin*Ion, A. <1. Dompi rtv, 
L. Z. Chabot, V. Lepage et R. Roy.

Table Nl.-Joaepli
Organisée par Mesdames O. Côté, ^re

s'dente, T. (1. tioursolles, et autres.
Table de In Loterie

Organisée par Mesdames .1. Lemol 
présidente, N. Bréard, R. Hnrtubise et 
O. Broussoau.

Kal-ll poMMlble 7
de trouver à acheter à aussi bon 
marché ailleurs qu’au magasin de 
la basse ville, Nos 138 et 140, rue 
Clarence, les articles suivants :

Chapeaux d’été de la dernière 
mode, pour messieurs, dames et 
enfants. Une bonne mo liste dans 
le magasin les garnit à très bas 
prix Fleurs, plumes, rubans, den 
telles, objets de fantaisie, etc.

làvres, chap »let<, statuettes et 
autres ai tides religieux.

Un assortiment de p èces de ta
pisserie, papier vert ou patrons pour 
châssis.

Vaisselle, verreries, chaudrons, 
canards, fer b anleries, lampes, huile 
de pétrole, etc.

On y teint, répare et repasse tou
tes sortes de fourrures, et ou y fait 
les calques, manchons, manteaux, 
etc. No 138 et 140, rue Clarence, 
Ottawa.

25 avril 1887—la.

iur Supérieure 
3 ravinés ; Son 
rtele les a pré- 
i précision qui 
ton nombre de 
ues. En con- 
e considérable 
e à expédier le 
ut avoir lieu 
a été ajourné 

u au commen 
district d’Utta- 
Son Honneur 
pour procurer 
.sion de venir 
x au plus tôt

IV’,

^ pareil fro-
Tnblo de* Bonbons

( ) ganiséo par Mesdames Taché,
A. Eraser et A. Levèque."

Table des llnfritlrblseemenls
Organisée par Mesdames ("h Smith, pré

sidente, P. St. Jean, A. Lusignan, A. 
(îobeil, L. J. Coumllos, E. Smith et A. 
Potvin. .* „

L'ouverture solennelle du bjzir aura 
lieu, le 10 du courant, à 8 heures du soir, 
et chaque jour il y aura IjUHTCII» do 

11 à lieux heures, et dos Dln ta particu
liers, do temps à

Plusieurs soirées littéraires, music îles et 
dramatiques, seront organisées durant le 
bazar, a lin d intéresser toutes les cia; ses 
de la société,

Mesdames T. G. Colrsom.ks, Présidente, 
Chas. Tav.hA, Secretaire, 

(Comité des Dames Protectrices ) 
MM. Stanislas Dhawcau, Président, 

Kmm.k Smith, Secrétaire, 
(Comité des Messieurs Protecteurs.) 

Ottawa, 4 mai 1887.

4Les négociations entre le gouver
nement d’Ottawa et Réné BossLère, 
du Havre, qui représente une com
pagnie de steamers français, pour 
établir] une ligne régulière entte 
le Havre et Montréal sont sur le 
point d’aboutir.

M. Bossière tiendra lui-même à 
Montréal l’agence de la ligne. Le 
nombre de steamers pour la pre
mière saison sera de trois, 
transporteront des passagers et des 
marchandises.

res —Etes vous 
en u es éveillées 
s gémissements 
t de la denti- 
si, allez immé- 

uue bouteille 
e Mme Wins- 
n des enfants, 
iciable. Il so ti
nt le petit ma- 
jouvez compter 
i se méprendre 

la dyssenterie 
l’estomac et les 
coliques, amolit 
ue l’enllamma- 
la force et de 

î système. Le 
Mme Winslow 
des enfants, est 
t la prescription 
des plus vieux 

les et nourrices 
Il est en vente 

istes du monde 
cinq contins la

1 Edouard Thérbault.pé,—surtout savoir camper,—pour 
découvrir tout le charme que pro
cure cet amusement de plus en 
plus populaire dans Ottawa et ail
leurs. Au premier abord cette ré
création paraît accompagnée de 
misère et d’obstacles insurmonta
bles, mais qui ne présente après 
tout que des difficultés faciles à 

par l’homme raisonnable, 
lequel sait bien qu’ici bas nous n’a 
vons rien sans trouble.

Qu’y a-t il de plus agréable que 
de passer quelques semaines sous 
une tente, sur le bord d’un lac mi
gnon, d’une charmante rivière ; 
près des -bois, le rendez vous 
milliers d’oiseaux de toutes sortes, 
dont les chants doux et variés, con
tribuent à vous faire aimer l’exis-

fois.Ils
La chambre se forme en comité 

pour considérer te bill concernant 
l'établissement du parc national de 
fcianff.

Sir Richard Cartwright condamne 
Fa dépense de 846,000 faite déjà pour 
cel objet sur un mandat du gouver
neur. .

M. White explique que cette dé- 
pense a été encourue pour la cons
truction de routes et de ponts et que 

en a eu ample

1
i.

L’aUairti dt l'élection du com lé 
de Queen, est venue do nouveau 
devant le comité des Vrivilèges et 
élections, hier matin. 11 fut propo
sé par l’honorabb M. Thompson, 
qu’un sous comité composé de MM 
Dalton McCarthy, Weldon, Hall, 
Davies et Royal soit nommé pour 
examiner les précédents dans la 
cause et faire rapport jeudi matin. 
Le vote fui pris sur cette question 
avec le résultat suivant :

Pour—Barron, Beausoleil, Blake, 
Casgrain, Davies, Mackenzie, Elgar, 
McIntyre, Mills, Mulock, Patterson 
(Essex), Prèfontaine, Weldon—13.

Contre—Sir A. P. Caron, Honora 
ble J. A. Chapleau. Honorable M. 
Colby, J. J. Curran, D isjardins. 
Hall, Kirkpatrick, sir Hector Lan- 
gevin, sir John Macdonald, Dalton, 
McCarthy, McDonadd (Victoria), 
Moncrief, Royal, Thompson, sir 
Charles Tupper, Honorable Thomas 
WWte.

'i' vaincre

NOUVELLESle gouvernement 
ment pour son argent comme la 
déclaré un témoin bien compétent, 
M. Van Horne.

M. Kirk combat l’entreprise, di
sant que lespôchflurs seraient forcés 
d’y contribuer tandis que les riches 
seuls en jouiraient.

M. Trow soutient qu’il n y a rien 
sur le continent qui vaille Banff et 
que les dépenses qu’on y fera ne 
sont en rien extravagantes.

M. Jones dit que le gouvernement 
devrait hésiter avant d’encourir des 
dépenses pour ce parc.

Sir John Macdonald dit quo 
gouvernement n’a pas hésité 
n’hésitera pas. Si celle région, 
ajoutti t.il, eut été donnée a quel
qu’un on se serait écrié : “ Voua 
un autre cas de favoritisme.”

M. Blake dut que la tournure de 
la discussion devient intéressants. 
Cto sources, ajoute t-il, ne peuvent 
qu'augmenter les bons rapports po
litiques entre députés, qui sont par

tons les 
MM. Trow

I

: Grande Vente à bon Marchéde
„-----DE-----

T |AMPE16Laissant la ville où l'on respire Grande Vente

trop souvent une atmosphère mal- ------AU------
saine, où la noire fumée des s« ie ^ - ■—j m
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celui des bois, encore meilleur. CETTE SEMAINE,
Rien n’est ti beau que les rayons 

du soleil couchant. Les red its de 
l’astre du jour se glissant dans le 
feuillage 'prolui.eut un effet en 
chanteur. Mille couleurs se jouent 
devant vos yeux lorsque le soleil 
est descendu à 1 horizon ; c’est un 
tableau t érique, toujours nouveau 
quoique ancien, et que nous ne 
pouvons nous lasser d’admirer.
1,9 roi brillant du jour se couchant dans 

[sa gloire,
Disceni avec lenteur de son char de vie- 

Loire,
Le nuage éclatant qui le cache ù nos yeux 
Marque en un sillon d’or su trace dans les 

[cieux.

Emile-Meddon.

USE SEMAINE SEULEMENT.
op Calmant de 
'en prenez pas

Lampes Electriques et de fantaisie n la 
moitié <lu prix ordinaire.

I
{ COMPAGNIE MANUFACTURIERE

Nationale de Cole,
100 EVE SPARKS,

OTTAWA.

NCE
cirant, la femme 
u Canada, un fils.

153 Pièces de nouvelles étoffes à robes à 
I0 contins, valant 15 cls.

I70 Pièces de nouvelles étoiles à robes ù 
!2Lcentins, valant 18 cls.

130 Pièces de nouvelles étoile i à robes à 
!5 centins, valant 20 cts.

115 Pièces fie nouvelles étoiles ù robes à 
20 centras, valant 30 cts.

193 Pièces de nouvelles étoffes à robes à 
25 centins, valant 35 cts.

163 Pièces de nouvelles étoffes à robes ù 
30 centin- , valant 45 cts.

187 Pièces de nouvelles étoiles à robes à 
35 centins, valant 50 et».

-AUSSI—
Soie noire et de couleurs à des prix extrê

mement bas.

don privée et 
a louer
mt pensionner dans 
ension privée poui* 
40 rue Murray, 
rôs comfortables et LA BAZAR lagês d’avis sur presque 

autr38 sujets, y compris 
et Hessoti.

M. Mills condamne les dépenses 
faites sur ■<) parc jusqu’à ce jour 
sans l’appi ohalion du parlement.

MM. Davin, McMullen et sir Do 
nild Smith parlent tour à tour en 
faveur du projet. Ce dernier lait 
observer que la compagnie du che 
min de 1er Canadien du Pacifique 
est en frais d’y construire un hôtel 
de S 100,000. Les américains qu’on 
ne peut guère soupçonner de par
tialité à notre égard, reconnaissent 
qu’ils n’ont rien chez eux de com
parable à ce parc.

M. Foster dépose sur le bureau 
de la correspondance relative à la 
question das pêcheries, ainsi que la 
copie des instructions spéciales 
émists par lui pour cette année.

A 6 heures la séance est suspen-

f.
Nous référons nos lecteursâ l’an

nonce du Bazar de l’Orphelinat 
St Joseph insérée dans notre numé
ro de ce jour, leqiiel s’ouvrira avec 
solennité ie mardi, 10 mai, à 8 hvs.
P D'

En parcourant la liste des dames, 
qui s’occupent de cette couvre de, 
dévouement, on voit que la char:té, j 
parmi nous, fait germer dans le 
cœur des actes de bienfaisance et 
d’abnégation qui rappèlent à la mé
moire oublieuse les trait édifiants 
des anciens temps, ou l’on savait se 
vouer énergiquement au service de, 
l'humanité souffrante.

Espérons que cet héroïque apos-’ 
tolat ne passera pas inaperçu et que 
l’exemple de ces dames saura faire; 
naître dans toutes les volontés le l 
besoin de contribuer à l’oeuvre, en 
y versant quelques légères offran
des, et en venant dans l’institution 
entourer de caresses tous ces petits 
berceaux du malheur.

Afin de satisfaire aux besoins de 
l’esprit'et dit cœur, de généreux 
amis de l’institution, se préparent 
d’organiser des soir',es spécialement 
destinées aux fami'.les, où il y aura 
musique, chant, déclamations, dra- 

I me et comédie, et: dont les échos)

LE TRAITEMENT
jA

es naralvsies COUPS DE CRAYON

Les estimés seront soumis à la 
chambre par sir Clnr’.es Tupper, 
mardi prochain.

îonald Ottawa, 4 mai, 1887.
( A continuer )ité McGill, de la Pa

ie Pat is, Membre 
des Arts, Science et CHAPEAUX4> AVISL’honorable M. Blake a fait son 

apparition à la Chambre hier après- 
midi, étant arrivé de Toronto le 
matin même.

trt, (Ottawa) Feutre,_
Ayant décidé de continuer à s’occuper 

de la branche d’entrepreneur de pompes 
funèbres, comme par le passé, M. J. Séné- 
cal, coin des rues York et Dilhousie, désire 

public généralement qu’à 
dater du 1er ma1, il aura constamment en 
magasin l’assoi liment le plus complet et 
varié d? cercueils, tentures funèbres, orne
ments de deuil, etc.

Ottawa, 4 mars 1887

Soie et
Pull overelCli,«a m annoncer au

La rumeur veut que l’honorable 
M. McLellan soit le prochain lieute
nant gouverneur de ia Nouvelle- 
Ecosse

CapolH eaoutchoue et para 
pluies.

Circulaires caoutchouc 
pour Dame.

IS due. 150, 152, 154, rue SparksSÉANCE DU SOIR
M. Mitchell approuve la conduite 

du gouvernement au sujet du parc 
de Banff.

MM. Davis, Burdett et Casey 
s'opposent au projet.

Sir Richard Cartwright prétend 
qu’il est inconstitutionnel.

M. White fait observer que les 
î dépenses faites jusqu’aujourd’hui

ES PECHERIES à la 
Connor, Ottawa, est 
iepuis
20 AVRIL,

ront bien enregistrer 
placé à cet effet.
UN TILTON, 
stre des Pécher 
lieriep,

Maison de pension privée et 
chambres a louerUue députation composée de MM. 

Dawson, O’Brien, Sproule, Ross, a 
eu une entrevue hieç avec le maître 
général des Postes au sujet de la 
construction d’une n hiv die douane 
à Port Arthur.

Toute personne désirant pensionner dans 
une bonne maison de pension privée pour
ront s'adresser au No 140 rue Murray 

Les chambres sont très comfortables et 
la pension I ère classe.
Ottawa J liai 1887—3f.

12 i, Rue Rideau.& P.S. —Fourrures aux prix coûtant,
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